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Compte-rendu de l’Assemblée Générale de 

l’Association pour la Pratique du Culte Orthodoxe 

Roumaine (APCOR) du 25 janvier 2004 
 

L’Assemblée s’est tenue en l’Église Orthodoxe Roumaine des Saints Archanges, 

 9 rue Jean de Beauvais 75005 Paris 
 

 

Ouverture de l’Assemblée 

M. Titus Barbulesco, président de 

l’APCOR salue la présence à cette Assemblée 

de T.R.P. Gheoghe Calciu-Dumitreasa, 

l’envoyé de notre Archevêque Nathaniel 

Popp, chef spirituel de l’Archevêché 

Orthodoxe Roumaine de U.S.A. ; Canada 

sous l’homophore canonique duquel nous – 

l’Église Orthodoxe Roumaine de Paris (9 rue 

Jean de Beauvais 75005 Paris) – nous 

trouvons. 

La présidence de cette séance est donnée 

au T.R.P. Gheoghe Calciu-Dumitreasa 

l’envoyé de notre évêque et porteur de sa 

bénédiction canonique. 

Le père T.R.P Calciu-Dumitreasa va 

commencer cette séance par une prière. Puis il 

va présenter à l’Assemblée maître Jacqueline 

Borrel-Garbage, huissier de justice, présente à 

notre Assemblée et la consignant. 

Puis il est procédé à l’élection d’un 

médiateur et d’un secrétaire.Sont proposés et 

approuvés à l’unanimité par l’Assemblée : M. 

Constantin Teodorescu – ingénieur – comme 

médiateur  et le R.P. Julien Nistea comme 

secrétaire. 

Père Gheoghe Calciu donne lecture de la 

lettre du Père Constantin Tarziu, Supérieur  

de l’Église Orthodoxe Roumaine de ¨Paris 

adressée au Père Gh. Calciu (Annexe 1). La 

réponse a cette lettre par Sa Sainteté 

Archevêque Nathaniel. 

 

La validité de l’Assemblée 

Après avoir procédé au comptage des 

membres présent au l’Église ayant signé dans 

le registre, M. Nicolas Caracota annonce le 

nombre de 198 membre participants ayant 

droit de vote et certaines parmi eux, possédant 

des procuration en due forme de la part des 

absents - les représentant en guise de 

mandataires. 

M.Titus Barbulesco constate 

publiquement la validité de l’Assemblée 

laquelle, d’ailleurs, étant à la 2
ème

  réunion, 

dans le temps, peut avoir lieu sans tenir 

compte du forum obligatoire des votants. 

 

L’expose des rapports 

M.Barbulesco, président de l’APCOR, 

donne lecture du Rapport moral. 

M. Caracota, secrétaire de l’APCOR 

donne lecture du Rapport juridique. 

M. Sorin Luciu, trésorier l’APCOR donne 

lecture du Rapport financier.  

M. Cornel Alexa, censeur, confirme au 

nom des censeurs APCOR, l’exactitude des 

chiffres présentés par le trésorier APCOR, M. 

Luciu. 

 

Questions et discussions publiques au sujet 

des rapports (M. Mateescu Laurentiu, M 

Stoenescu, Mme Valentine Roman, Mme 

Irina Luciu, M. Liviu Popescu, M. Costea 

Ion) 

 

Le vote de « quitus » des rapports. 

Les rapports lus en assemblée, ont été mis 

ensuite au vote des participants, vote par levée 

de mains. Ils ont été approuvés à l’unanimité. 

Ils ont donc obtenu le « quitus » moral et 

financier. 

 

L’élection des nouveaux conseils 

- Explication de la procédure de vote 

- Présentation des candidats 

- On vote en mettant dans l’urne le 
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bulletin (ou les bulletins par procuration) 

qu’on a reçus après avoir signé dans le 

registre d’émargement 

- La surveillance de la régularité du vote 

est assurée par le président de l’Assemblée, 

les assesseurs, le médiateur et la présence sur 

le lieu de Mme Huissier Borrel 

 

Dépouillement du scrutin 

L’on a compté 202 bulletins dont 7 nuls 

plus 5 égares (AEOR)=190 bulletins valides 

 

Proclamations des résultats 

 

Le Père président Gheorghe Calciu prend 

la parole pour conclure la séance 

- J’ai vu que la Paroisse a dépense 36000 

euros pour la chorale et 31000 : euros 

serviteurs de l’autel, à savoir : les prêtres 

desservants. Ce n’est pas normal : la chorale 

chante 2 heures le dimanche, alors que les 

prêtres sont tous les jours à l’église. Ils 

répondent aux multiples sollicitations des 

fidèles. Ils font leur devoir, c'est-à-dire 

accomplissent leur service à Dieu et au 

bénéfice du peuple chrétien dans l’église. 

- Je ne vois pas, continue le Père Calciu 

une association de jeunes gens orthodoxes, 

étudiants et autres, qui devraient vous aider et 

que l’église doit aider à vivre dans ce monde 

parisien plein de dangers de toute sorte. 

- Aussi je ne vois pas des ouvriers dans 

cette assemblée. Il faut qu’il y ait des ouvriers 

de toute sorte et des métiers et toutes les 

professions qui peuvent aider cette église et à 

son tour l’église leur apporte le réconfort 

moral, son aide moral et aussi matérielle 

quand il en est besoin. 

- Aussi chez nous, en Amérique la 

présidente des femmes orthodoxes fait partie 

de droit du conseil paroissial. 

- Il faut également, tenir comte de l’aspect 

ecclésiastique qui domine l’activité d’une 

église et ses rapports avec ses fidèles, mais 

bien que dans l’état laïque qu’est la France, 

notre église soit une association cultuelle, 

culturelle protégée par la loi, les membres de 

l’association doivent être aussi des fidèles de 

l’église. Il ne faut pas voter pour les absents ; 

ceux qui sont absents de l’église pour des 

raisons qui ne tiennent pas devant leur 

obligation morale de venir à l’église. 

D’être un fidèle de l’église quand il, ou 

elle se trouve à Paris physiquement doit 

participer aux offices importants de l’église. 

Ils peuvent être portés candidats dans les 

différents conseils ou comités. 

Le prêtre supérieur ou auxiliaire doit le 

confesser est faire communier une ou deux 

fois par an. Ainsi peut-on montrer non 

seulement la pratique d’une foi qui est la 

nôtre mais aussi la confiance dans son prêtre. 

La coopération avec la prêtre et partage de 

l’amour dans Jésus Christ. 

Voila quelles sont les observations que 

j’ai tenu à vous communiquer et mes 

recommandations. 

En espérant que la bonne entente et 

l’amour dans Jésus Christ vont régner entre 

vous, l’église de Paris, et pour notre évêché, 

nous qui vous aimons et vous donnons notre 

bénédiction apostolique. 

 

 

 

Rapport moral 

AGE APCOR, 24 Janvier 2004 

Titus Barbulesco
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En qualité de Président en fonction de 

l’Association pour la pratique du culte 

orthodoxe roumain (APCOR) et en fin de 

mandat, (le cycle de 3 ans de durée de notre 

Conseil vient à l’échéance) ! nous devons 

rendre compte de nos : gestion, administration, 

utilisation non-lucrative – à savoir – à plaisir de 

Dieu !.- des biens matériels de cette église. Et 

surtout nous devrons rendre compte de la mise 

en valeur de l’avoir moral de cette église, c'est-

à-dire : cultuel, culturel, artistique de cette 

église que nous avons eu en charge, de 

conserver et de fructifier, de défendre – le cas 

échéant – contre des menaces venant du dehors 

de notre église. En quelques mots, je vais vous 

exposer ci-dessous quels furent les faits saillants 

– les événements d’histoire passés pendant ces 

trois ans qui se terminent  ces jours-ci, dans 

notre église (je comprends par « notre église » : 

le clergé servant au Saint Autel ainsi que « le 

peuple des fidèles » fréquentant ce Saint Lieu 

de culte du 9 bis, rue Jean de Beauvais, Paris V. 

En bref, je vais vous exposer ci-dessous quels 

furent les faits, les événements importants 

passés pendant cette période ainsi que les 

problèmes, les efforts matériels et le réconfort 

moral dont nous a témoigné notre paroisse, à 

savoir, le peuple des fidèles. en bref, ensuite 

quelles furent les réalisations que nous avons 

accomplies au cours de ces 3 années de gestion 

et administration de l’église. 

Au début de l’exercice de ce cycle de trois 

ans de gestion et activités cultuelles, culturelles, 

caritatives de notre Conseil APCOR, le 

Président d’alors du Conseil de l’Association, 

Alexandre Ghika nous quittait pour l’éternité…. 

Pour aller témoigner au-delà et devant Dieu de 

ses devoirs accomplis ici-bas. Ce fut au mois de 

Mai 2001. Je dois dire que, pendant ce premier 

trimestre de l’an 2001, il était là, présent et actif 

parmi nous, notre président Alexandre Ghika. 

En tête de notre association APCOR, laquelle, 

selon ses statuts « doit garantir (devant la loi, en 

France) l’exercice libre du culte  orthodoxe 

roumain ». Alexandre Ghika a travaillé jour et 

nuit, car je me rappelle les conseils difficiles, 

des séances très laborieuses qui duraient tard 

dans la nuit ! Il a donc beaucoup peiné en 

faveur et dans l’intérêt de la communauté de 

nos fidèles, de notre église, la défendre contre 

bien des menaces venues du dehors. Pour 

l’attaquer parfois en son sein, à l’intérieur du 

Saint Lieu de Prière de tant de Roumains en 

détresse. Avec courage et autorité. En 

concertation et solidarité avec d’autres 

Associations religieuses ou culturelles, par 

exemple la Maison Roumaine, ou l’église unie 

Roumaine, afin que ces institutions roumaines, 

laïques ou religieuses, de l’étranger, c'est-à-dire 

de l’Occident libre, puissent toujours se trouver 

ensemble, témoigner librement réunies ici, à 

l’étranger, dans l’intérêt et la vérité d’une 

Roumanie bien éprouvée, après cette dernière 

guerre. Toujours occupée par l’empire 

soviétique, ou les héritiers des soviétiques (nous 

sommes en l’an 2001). Toujours martyre et 

déchirée, cette Roumanie ! 

A la mémoire d’Alexandre Ghika je 

demanderai, à l’Assemblée d’observer une 

minute de silence. 

Aussitôt après le disparition  du président 

Alexandre Ghika, le Conseil, conformément au 

statut (art VII : en cas de décès du président, le 

Bureau désigne le nouveau président)  m’a 

désigné comme successeur, étant déjà vice 

président dans le bureau que je venais de 

quitter. Être président de l’APCOR signifie être 

garant et responsable devant la loi, française du 

bon fonctionnement de la gestion matérielle et 

morale de l’Association. Dans notre cas, depuis 

un demi-siècle que nous existons, nous devons 

agir et travailler en toute indépendance de la 

haute autorité  laïque et ecclésiastique de 

Bucarest. En fait, le Patriarcat de Bucarest, le 

Ministère des Cultes de là-bas, n’ont  ni de liens 

administratifs, financiers ni d’autre connivence 

avec nous. Et, évidemment nous ne pouvons 

avoir, il ne peut y avoir d’activité politique dans 

notre église qui de loin ou de près touche les 

éléments politiques, politiciens et militants de là 

bas. 

Venons-en aux problèmes plus récents, au 

débat et à leur solution – en fait aux réalisations 

que nous avons remplies pendant ces trois ans 

de mandat que nous venons d’accomplir.  

La canonicité 

Depuis le commencement de notre 

législature 2001- 2003, nous avons comme 

vicaire épiscopal, le RP dr. Petre Popescu – 

prêtre fondateur – à savoir, bâtisseur et 

Supérieur de la très belle église et grande 

communauté orthodoxe roumaine de Montréal, 

Buna Vestire (église de l’Annonciation). Lui-

même et sa paroisse sont couverts 

canoniquement par Sa Sainteté l’archevêque de 

Détroit. Et c’est grâce à notre bon et vieil ami 

de toute épreuve, ancien combattant de guerre, 
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le Très Révérend Père Petre Popescu, (lui-même 

ancien théologien, et à un moment donné, dans 

les années 1946 secrétaire du Métropolite 

Visarion Puiu, fondateur de l’Évêché orthodoxe 

roumain libre de l’Europe Occidentale) et 

parfois lui-même, le  Révérend Père Petre 

Popescu, desservant notre église de Paris, au 

cours de ses séjours parisiens, au côté du RP 

Vasile Boldeanu, RP Domitriu, RP 

Constandache ou RP Târziu. C’est donc par lui-

même, le RP Popescu, que nous avons obtenu le 

charisme épiscopal sur notre église de Paris. A 

savoir notre couverture canonique nous a été 

accordée par Sa Sainteté l’archevêque 

Nathaniel. Et ainsi comme disait St Cyprien de 

Carthage, « une église possède le charisme de 

son Évêque ! Remercions le bon et très cher RP 

Popescu pour cette heureuse intervention. Il 

n’est plus, en ce moment, de ce monde. Je 

demanderai à l’assemblée d’observer un 

moment de silence. En sa mémoire, nous 

remercions de toute cœur, filialement, Sa 

Sainteté Nathaniel, notre Évêque, lequel à 

l’invitation transmise par son et notre Vicaire le 

TRP Popescu de Montréal, a répondu 

favorablement, avec amour dans Jésus Christ et 

paternelle et pastorale protection pour notre 

église et son peuple de fidèles de Paris. Sa 

Sainteté Nathaniel a accepté de venir nous 

donner Sa bénédiction épiscopale, en ce rendant 

en visite épiscopale chez nous à Paris. En 

l’Église des Trois Saints Archanges de Paris, ce 

dimanche de 24 août 2003.  «  Me voici à Paris, 

a-t-il dit notre Évêque, afin de vous connaître et 

de vous donner notre bénédiction. Mon 

Archevêché orthodoxe d’Amérique fait partie 

du Saint Synode de l’Église orthodoxe 

Américaine…. Comme je l’ai déjà dit – et je l’ai 

redit, en Roumanie même, au point de vue 

politique, nous, en Amérique nous sommes une 

Église indépendante du Patriarcat de 

Bucarest…..  Nos fidèles sont de rite orthodoxe 

roumain  ou américain, quand ils le demandent. 

A savoir de langue roumaine, américaine ou 

française au Canada…  par exemple. Bien sûr 

nous avons notre cœur roumain (et comme 

preuve nous parlons la langue de cœur qui est le 

roumain. Nous sommes très attachés aux 

peuples dont nous sommes issus : le peuple, la 

nation roumaine. Mais, au point de vue 

ecclésiastique nous n’avons pas des liens avec 

l’église orthodoxe de Roumanie. Notre évêché 

fait partie de l’orthodoxie universelle. Elle est 

autant orthodoxe roumaine, qu’hellène, 

qu’orthodoxe de Jérusalem, ou d’ailleurs.  

D’autre part nous essayons toujours de trouver 

des solutions aux problèmes qui se posent au 

lieu et à l’histoire des états  et pays où nous 

vivons – comme vous à Paris ! des solutions qui 

conviennent aux lieu et temps que nous vivons 

en conservant nos valeurs cultuelles et 

culturelles ancestrales, lesquelles seront – ou 

bien seraient quelquefois - adaptées aux réalités 

que nous entourent. Dans la foi, l’amour et 

l’espérance de Jésus Christ. Que Dieu vous 

bénisse. »  Puis au nom de nos associations 

APCOR et AEOR, nous l’avons remercié notre 

grand et bien aimé pasteur spirituel – qui était 

là, présent en notre Église de Paris.  « … Je 

m’adresse en particulier à Vous, notre cher 

Archevêque, à votre Sainteté Nathaniel, nous, 

tous, clergé de l’église, et communauté des 

fidèles, nous vous exprimons du fond du cœur, 

nos affectueux remerciements et notre joie de 

vous avoir présent ici, auprès de notre cœur et 

devant le Saint Autel de cette Église, laquelle 

est sous votre obédience canonique. Ainsi allons 

nous prier et avoir la bénédiction apostolique de 

notre chef spirituel, ici présent, et porteur de 

charisme épiscopal. Que Votre Sainteté, 

Archevêque Nathaniel, nous éclaire sur ce 

chemin de lumière et dans l’amour de Jésus 

Christ. 

Înalt Prea Sfinte Stăpâne, binecuvântează !  

 

Question dernière : Cui prodest !  

A qui profite cette église orthodoxe 

roumaine de Paris ?  Et voila la réponse : 

l’Église profite à vous, fidèles qui le dimanche 

et les jours de fêtes religieuses y venez prier ou 

suivre les offices. Aussi à moi, ou à mes 

collègues du Conseil APCOR, garant devant la 

loi – la loi française – de la liberté d’exercice du 

culte religieux ici en France. L’Église profite 

également au clergé orthodoxe de rite roumain 

byzantin  qui dit la Sainte Liturgie selon les 

Saints Canons et notre Sainte Tradition. A 

l’autel dit : le Saint des Saints. Or elle existe 

réellement et légalement, cette église. Elle est 

ouverte à son peuple des fidèles. Tous les jours 

de fête religieuse ou de service religieux que 

notre association couvre et en garantit l’exercice 

libre du culte religieux de rite roumano-

byzantin. L’Association cultuelle régulièrement 

déclarée, dont les Statuts ont été déposés au 

mois de novembre 1948. Elle existe réellement 

et légalement cette Association Pour la Pratique 

du Culte Orthodoxe Roumain, domicilié au 9 
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bis, rue jean de Beauvais, 75005 Paris. Elle est 

administrée par un Bureau et le Conseil 

APCOR dont est extrait ce Bureau dit aussi : 

Epitropia. Les membres du Conseil sont 

démocratiquement élus, tous les 3 ans, en 

Assemblée générale. Ainsi tous les trois ans, 

lors des élections, le Bureau et le Conseil de la 

Paroisse se renouvellent-ils en bonne partie, de 

sorte que de nouvelles personnes, la nouvelle 

génération participent aux élections. Celles-ci 

doivent collaborer avec leurs aînés, c'est-à-dire 

prendre en charge la gestion et les hauts intérêts 

de notre église de Paris. Et puis la réponse à la 

question que nous avons posée en tête de cette 

partie. A qui profite l’église orthodoxe 

roumaine de Paris ?  Elle profite en droit et en 

faits au peuple roumain des états et pays 

roumains et d’ailleurs… Et de l’étranger. Tous 

et toutes sont libres de prier Dieu en cette 

Église. D’y penser à leur histoire 

contemporaine, de répondre aux épreuves de 

l’histoire qu’ils ont subies depuis une demi 

siècle durant. Je parle de notre époque, en 

demandant l’aide de Dieu !   Car la cause est 

juste. Il ne faut pas l’oublier. Il s’agit d’un 

Mémorial d’histoire là, dans cette église et de 

maintenant que nous défendons en nous 

rassemblant ici, au devant de cette belle 

iconostase qui a été construite et exposée  dans 

toute sa beauté par nos parents, grands-parents, 

il y a cent ans environ. Comme remède contre 

l’oubli : ne pas oublier nos frères, nos sœurs, 

qui souffrent dans toutes les provinces 

roumaines, il y a eu pendant tous ces 50 ans – 

bien des injustices, bien de rapts, bien des 

souffrances, bien de l’inhumanité. Que Dieu 

Tout puissant et Juge de toutes les injustices 

protège tous les pays roumains et tous les 

hommes et femmes, et enfants qui les habitent. 

Qui doivent les habiter et fructifier ce pays, ces 

terres !, avec amour et respect pour le peuple 

hôte et maître chez lui. Et qui doit y rester chez 

lui, avec tous les siens ; libre de travailler et 

vivre en paix. Et non se faire « déplacer », c'est-

à-dire chasser, déporter, persécuter par 

l’envahisseur. 

Cu Dumnezeu înainte ! 

 

Les membres du Conseil APCOR 

élus lors de l’AGE du 25 janvier 2004Membres du Conseil 
 

 

1 ALEXA Cornel 

2 BANDU Octavian 

3 BARBULESCO Titus 

4 BOBOC Ion 

5 COLAS Christian 

6 DUMITRESCU Florin 

7 GALOIU Dan 

8 IORDACHE Tache 

9 KIVU Mihai 

10 LUCIU Sorin 

11 MINGHERAS Ion 

12 NENCIT Jean Michel 

13 PETRISOR Marcel 

14 PREDELEANU Mircea 

15 SAVAN Dan Florin 

16 TANASCAUX Cristian 

17 TEODORESCU Constantin 

 

Membres suppléants 

 

18 BARBANEAGRA Paul 

19 ZAMAN Constantin  

20 PUZDERCA Marius 

21 URSACHE Ion 

22 HORHAT Gheorghe  

23 CARACOTA Nicolae 

 

Pentru biroul APCOR, membrii Consiliul Parohial prezenţi vineri, 

27 februarie 2004, au ales: 

 preşedinte, Kivu Mihai; secretar, Boboc Jean ; trezorier, Luciu Sorin; 

 membru, Barbulescu Titus; membru, Colas Cristian; membru, Galoiu Dan 
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Compte rendu de l’Assemblée Générale 

Extraordinaire de l’Association 

Éparchie Orthodoxe Roumaine (AÉOR) 

du 25 janvier 2004 
 

 

L’Assemblée s’est tenue dans l’Église orthodoxe roumaine des Saints Archanges, sis 9 bis, 

rue Jean de BEAUVAIS, 75 005 PARIS, après l’Assemblée de l’APCOR, avec Père 

Gheorghe CALCIU-DUMITREASA - le représentant de Son Excellence  Archevêque 

Nathaniel, le Président de l’AÉOR – en tant que Président de l’Assemblée, ainsi qu’en la 

présence de maître Marie-Jaqueline BORREL-GARBAGE, huissier de justice. 

 
 

L’Ouverture de l’Assemblée 
 

M. Pierre NICULESCU, Vice-Président de l’AÉOR, salue les membres de l’Association 

présents à l’Assemblée, ainsi que la présence de Père Gheorghe CALCIU-DUMITREASA, le 

représentant de Son Excellence Archevêque Nathaniel POPP de Detroit et de l’Évêché Orthodoxe 

de l’Amérique et du Canada, l’Archevêque de l’Église des Saints Archanges de PARIS et le 

Président de l’AÉOR. 

 

 

La constitution du bureau de l’Assemblée 
 

M. NICULESCU invite l’Assemblée à élire un bureau composé de cinq membres, en dehors 

du président de droit, Père CALCIU-DUMITREASA – le représentant du Président de l’AÉOR : 

deux membres du bureau, un secrétaire de séance et deux scrutateurs des votes. Sont proposés et 

élus à l’unanimité par l’Assemblée : M. Pierre NICULESCU et M. CONSTANTINESCU Mircea, 

membres du bureau, Père NISTEA Iulian, secrétaire de séance, M. CAULEA Adrian et M. Mircea 

PREDELEANU scrutateurs des votes. 

 

 

La présentation des rapports 
 

M. NICULESCU Pierre présente le Rapport Moral [résumé] : 

 

 «…je rappelle une chose que, probablement, certains parmi vous ne connaissent pas, à 

savoir, que le Métropolite Visarion PUIU a fondé notre Archevêché avec la bénédiction 

du Patriarche Nicodim …». 

 Les évènements de l’année 2003 : 

   
o
  le décès de Père Petre POPESCU, tellement lié affectivement à notre Église de PARIS 

et qui est intervenu et a obtenu la couverture canonique de la part de Son Excellence 

l’Archevêque Nathaniel de Detroit, couverture reconnue par l’Assemblée des Évêques 

Orthodoxes Canoniques de France.  
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o
  malgré que le climat interne n’a pas cessé de se dégrader au sein de notre Église, après 

le décès de Père Boldeanu, nous sommes en train d’en restaurer l’ordre et la sérénité et 

d’en finir avec les actions en justice. 

 

 la  récente visite de Son Excellence l’Archevêque Nathaniel, ainsi que le service divin 

officié dans notre Église par Son Excellence, assisté par trois autres Archevêques de 

France, ont représenté une confirmation de notre couverture canonique.  

 

M. CONSTANTINESCU Mircea présente le Rapport Financier [résumé] : 

 

 Le bilan comptable de l’AÉOR. 

 [en réponse à l’interpellation de M. Mateescu au sujet du terrain d’Ormesson] : le terrain 

d’Ormesson représente 30 ha, environ, de forêt, y compris 2 ha, environ, de terre 

agricole. Les taxes : impôt, taxe foncière, assurance, etc., sont payées avec une donation 

annuelle en contrepartie du droit de chasse sur le terrain.  

 

 

Questions et discussions aux sujets des rapports présentés (M. Mateescu, 

Mme Marin, M. POPESCU Liviu, M. PERIFAN Iancu, M. Niculescu Pierre) 
 

 

Le rapport des censeurs 
 

M. PERIFAN Nicolae, au nom de la commission des censeurs, annonce que suite à la 

vérification des données comptables présentées pour les années 2001 – 2003, il n’y a pas 

à formuler d’ observations particulières. 

 

Le vote des rapports 
 

Les rapports présentés devant l’Assemblée sont votés à l’unanimité, par vote direct. 

 

Le vote du nouveau Conseil  
 

 on explique la procédure du vote. 

 les candidats sont présentés aux membres présents de l’Assemblée. 

 les bulletins de vote, se trouvant en la possession de chaque membre de l’AÉOR 

(ayant le droit de vote), depuis son accès dans l’Église, sont déposés dans l’urne.   

 

 

Discussions 
 

Père Constantin TARZIU : 

 

 remerciements à Père CALCIU pour sa présence à l’Assemblée. 

 Père Valentin BRATAN a retiré sa requête à l’encontre de l’AÉOR et cet acte est, 

sans doute, influencé par la récente visite à Paris de Son Excellence l’Archevêque 

Nataniel, ainsi que par le service divin officié en présence des trois autres 

Archevêques orthodoxes de France. 

 « je souhaite le retour aux anciens Statuts, où le vicaire est le Président de l’AÉOR et 

où le prêtre a la possibilité de s’exprimer et d’être écouté ». 

 « nous seront heureux si le Père CALCIU est notre vicaire ».    
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M. CARACOTA Nicolae : 

 

 l’ancien Conseil a avancé auprès de Son Excellence l’Archevêque Nataniel  la 

proposition selon laquelle le Père CALCIU puisse être notre vicaire, et Son 

Excellence a répondu qu’il n’a aucune objection à cette proposition. 

 je propose de voter maintenant cette proposition [l’Assemblée vote à l’unanimité la 

proposition]. 

 le problème du vicaire est de la plus grande urgence.    

 

Père CALCIU : 

 

 j’espère que ma fonction de vicaire sera temporaire. 

 je souhaite que vous ayez votre Archevêque, ici à PARIS. A cette fin vous devriez 

avoir deux à trois paroisses. 

 lors de mon récent séjour en Roumanie, j’ai eu un entretien avec Le Patriarche 

Teoctist. A cette occasion je lui ai demandé de ne pas exercer des pressions sur vous, 

et Son Éminence a été d’accord pour vous accorder l’autonomie avec l’accord 

consensuel de toutes les autres Églises autocéphales. 

 hier j’ai eu un entretien avec Son Éminence Métropolite Josèphe ; lui aussi m’a 

promis de ne pas exercer de pressions sur vous ; il est d’accord pour que vous ayez un 

Archevêque. 

 avoir un Archevêque est une chose importante. 

 au sujet de cette Assemblée : je remarque qu’il n’y a pas eu une bonne collaboration 

entre les prêtres et les commissions de préparation de l’Assemblée. 

 l’association des femmes orthodoxes a une bonne activité, qui mérite être mentionnée. 

 notre paroisse d’Amérique a 80 membres et 250 000 $ dans son compte ; l’association 

des femmes orthodoxes a 20 000 $ dans son  compte. 

 les membres du Conseil doivent fréquenter l’Église, se confesser au moins deux fois 

par an au supérieur de l’Église, afin de lui témoigner de leur confiance. 

 les autres membres de l’Association doivent se confesser au moins une fois par an. 

 il faut assurer une étroite collaboration entre les prêtres et le Conseil : les prêtres ne 

doivent rien faire sans en informer le Conseil. De même, le Conseil paroissial doit 

informer le prêtre de toute action et, réciproquement, le prêtre doit informer le 

Conseil. 

 le problème de la chorale : vous payez un tas d’argent la chorale et vous ne payez pas 

vos prêtres ! Cela n’est pas normal ! 

 j’ai vu dimanche, lors du service divin, beaucoup de jeunes que je ne vois point ici. 

Pourquoi ne les organisez-vous pas ? Pourquoi ne les impliquez-vous pas dans 

l’activité de l’Association ? 

 notre Conseil en Amérique a la composition suivante : 1/3 d’hommes, 1/3 de jeunes, 

1/3 de femmes. 

 la Présidente de l’association des femmes orthodoxes est membre de droit (et non plus 

suite à un vote) du Conseil de la paroisse. 

 lors de trois absences non-motivées un conseiller est exclu du Conseil. 

 en ce qui concerne la gestion de l’argent : le retrait de l’argent doit se faire, 

uniquement, avec deux ou trois signatures conjointes. 

 Le dépôt du serment des conseillers doit se faire devant l’Assemblée, car ainsi les 

parjures craignent Dieu et, honni par les gens, vont avoir honte. 

 Dans le cas d’un vote indécis, l’opinion du prêtre sera décisive. 
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 Je veux être tenu au courant de tout ce que se passe ici et informé, au moins, une fois 

tous les trois mois. 

 

M. Niculescu Pierre :   

 

 « remercions Père Calciu ; nous allons essayer de mettre ses conseils en application, 

dans les limites du Statut et du droit des lois françaises ». 

 « je propose d’élever la cotisation  annuelle à 20 €, ainsi que le droit d’entrée dans 

l’Association à 20 €, également ». [l’Assemblée vote les deux propositions à la 

majorité des votes, avec un seul vote contre]. 

 

L’Assemblée Générale Extraordinaire 

de l’AÉOR est déclarée close. 

 

 

A consigné Père Iulian NISTEA, 

secrétaire de l’Assemblée. 

 

 

 

 
Les membres du Conseil AEOR 

élus lors de l’AGE du 25 janvier 2004  
 
 

No. 

crt.  Nom et prénom 

 
1 ALMAZAN Petru 

2 ARGHIROPOL Ioan 

3 BALTA Dumitru 

4 BALTA Toma 

5 BARBULESCU Alain 

6 BERINDE Michel 

7 BORZA Gheorghe 

8 BUSTAN Dumitru Réné 

9 CAPRARU Viorel 

10 CAULEA Adrian 

11 CHIRIAC Nicolas 

12 CIUBOTARU Dan 

13 CONSTANTINESCU Mircea 

14 DINCA Gheorghe 

15 DINCA Ion 

16 DUMITRESCU Valeriu 

17 FLOREA Apostol 

18 GRAMA Stefan 

19 MARAN Gligor 

20 MICLEA Cristian 

21 MOTOC Teodor 

22 NEAGU Ion 

23 NICULESCU Pierre 

24 PASLARU Teodosie 

25 PERIFAN Nicolae 

26 PETRISOR Marcel 

28 POPESCU Liviu 

29 RADAUTA Ion 

30 SOUROU Nicolae 

31 TOMOIOAGA Vasile 
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« OPIUMUL BOBORULUI » 
 

 

La o conferinţă publică, urmată de discuţii 

în contradictoriu, am ascultat anul trecut o 

critică  a creştinismului şi a « religiei în 

general » făcută de un marxist. Omul nu era un 

oarecine: era un luceafăr printre militanţii 

comunişti, specialişti în chestiunile religioase ; 

Cetise Scripturile, învăţase istoria 

creştinismului ; Nu era nici măcar prost , şi 

vorbea sclipitor, cu emfază aşa cum ştia că-i 

place publicului. Şi cu toate acestea, lunga lui 

pledoarie împotriva religiei şi creştinismului a 

fost un şir neîntrerupt de inepţii şi de 

inexatitudini. Îl ascultam şi nu izbuteam să-mi 

cred urechilor . Şi mă întrebam : toate 

absurdităţile acestea de mii de ori repetate de la 

mijlocul secolului trecut încoace vor mai 

impresiona oare un parizian  din anii 1950 ? N-

aş fi putut crede. Şi cu toate acestea, mi-am dat 

seama cu ruşine, « argumentele » au 

impresionat. Cel puţin  câţiva ascultători au 

părăsit sala în acea seară tulburaţi de « critica 

creştinismului » executata cu atâta brio de 

oratorul marxist ; pentru că omul nostru fusese 

abil : dar venise şi cu alt fel de « argumente ». 

Pomenise de pildă de « misterele egiptene »  si 

de «înţelepciunea orientală », care «aşa cum 

bine se ştie » au influenţat şi chiar au « inspirat 

Vechiul Testament ». Vorbise, de asemenea, de 

« progresul ştiinţei care a alungat definitiv 

tenebrele credinţei », şi despre alte cîteva 

« adevăruri evidente » de acelaşi calibru. 

S-a ridicat un preot din sala şi i-a răspuns. 

Dar numai pe jumătate s-a mulţumit să evoce pe 

Iisus şi să vorbească de dreptatea socială şi 

frăţietatea pe care, cel dintâi, creştinismul ar fi 

adus-o în lume. Preotul a evitat să atace 

« argumentarea ştiinţifica » a ante-vorbitorului . 

Ori tocmai aici ar fi putut avea o victorie 

deplină şi scăpărătoare ; tocmai aici, pe terenul 

« ştiinţific ». Ar fi putut să-l întrebe : ce spun 

marii oameni de ştiinţă ai timpului, un Einstein, 

un Heinsenberg, un Oppenheimer ? Ar fi trebuit 

să-l strângă cu uşa : mă rog, din ce izvoare şi-a 

cules oatorul informaţiile despre « misterele 

egiptene » şi « înţelepciunea orientală » ? Iar în 

privinţa  facerii lumii şi, trei zile în urmă, a 

Soarelui şi a Lunei, ar fi trebuit să-l întrebe pe 

eruditul exeget  al vechiului testament, dacă a 

auzit  vreodată de simbolism, şi daca ştie ceva 

despre structura limbilor şi civilizaţiilor 

arhaice ; căci dacă preopinentul ar fi învăţat, 

măcar după ureche, abecedarul istoriei religiilor, 

apoi ar fi înţeles demult în ce constă  

« contradicţia » din primul capitol al Genezei. 

Dar bunul meu preot era un simplu paroh 

de mahala pariziană şi pasămite nu cunoştea 

nici el asemenea « adevăruri elementare ». 

Oratorul comunist învăţase pe dinafară un 

breviar marxist – iar preotul, având atâtea alte 

griji pe cap, uitase să-şi împrospăteze 

apologetica; se mulţumea să repete ceea ce i se 

spusese în tinereţea lui, în Seminar. Ori se 

întâmplă că adevăratul « progres al ştiinţei » îi 

pune azi la dispoziţie argumente pe care nu le 

avea acum douăzeci de ani. Dar, evident, 

« progresul » acesta nu este la îndemâna oricui. 

Se cere, şi aici, să-l urmăreşti, să-l înţelegi, să-l 

interpretezi… 

Mă gândeam, ascultându-l, la ce se 

întâmplă în tară : propaganda ştiinţifică şi 

muscălească împotriva religiei, acest teribil 

« opium al boborului ». Bieţii oameni învaţă pe 

dinafară nenumărate inepţii preţioase, şi poate, 

unii din ei cred că învaţă ultimul cuvânt al 

Ştiinţei. Astăzi teroarea exercitată de ocupant 

constituie o singură şi promptă dezminţire a 

teoriilor leninisto-stalinste despre eliberarea şi 

« fericirea popoarelor ». Ca oamenii au, încă , 

ochi de văzut şi minte de înţeles –şi nu le este 

greu să-şi dea seama cît sînt de «liberi » şi 

«fericiţi » sub stăpînirea Genialului Părinte al 

Popoarelor. Dar într-o zi Rusii vor fi alungaţi 

din ţară şi uneltele lor se vor ascunde în gaură 

de şarpe. O seamă de noi probleme se vor pune 

pe atunci. Şi, printre ele, va fi şi chestiunea 

aceasta  a propagandei  antireligioase ; ce 

răspuns « ştiinţific » va trebui să-i dăm ? Ne 

vom mai putea  mulţumi , oare, cu ce se făcea  

până la ocuparea ţării de către Sovietici ? Cu 

cele cîteva predici de duminică, în care se 

repetau aceleaşi argumente apologetice după 

vechi şi desuete calapoade ? 

Nu e vorba de fundamentarea teologică, 

adică, în ultimă instanţă, metafizică, a 

învăţăturilor Bisericii. Acestea sînt lucruri 

subţiri, care nu stau la îndemîna oricui. Nu poţi 

discuta oricum şi cu oricine Taina Întrupării, 

bunăoară ; aşa cum nu poţi discuta despre Bach 

sau geometriile multidimensionale cu primul 
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absolvent al şcolii de sericicultură care-ţi iese în 

cale. Dar sînt o seamă de lucruri, ştiinţifice , 

care trebuiesc ştiute de cei chemaţi să răspundă 

propagandei antireligioase . Preoţii şi mirenii 

care vor avea, mîine, misiunea de a lumina 

masele otrăvite de propaganda sovietică , vor 

trebui să fie, ei înşişi, bine desluşiţi la minte şi 

suficient de informaţi asupra diferitelor domenii 

care interesează direct sau indirect credinţa 

creştină : istoria religiilor , simbolismul religios, 

sociologia primitivă, noile curente ale filosofiei 

moderne, rezultatele fizicii nucleare, şi altele. 

Să nu uităm că de atîţia ani romanii sînt 

supuşi unui regim de teroare orală şi scrisă : 

proza « Scînteii » şi a celorlalte publicaţii 

sovietice în limba romană. Jargonul aşa- zis 

«ştiinţific » va rămîne împlîntat în mintea 

bieţilor români multă vreme după izgonirea 

sovieticilor din ţară. Preoţii şi mirenii trebuie sa 

fie bine lămuriţi asupra valorii «ştiinţifice » a 

jargonului leninisto-stalinist. Adică : pe de-o 

parte trebuie să cunoască (deci să înveţe) 

elementele de bază ale marxismului sovietic, ca 

să nu rămînă derutaţi cînd li se vor pune între-

bări în acest jargon ; iar pe de altă parte, trebuie 

să ştie care este adevărul ştiinţific şi să-l explice 

oamenilor, limpede, pe înţeles, iar nu repetînd 

papagaliceşte cîteva formule incoprehensibile. 

Misiunea preoţilor în Ţara eliberată nu va fi 

uşoară. Ea nu este uşoară nici măcar aici, în 

Occident, unde Bisericile nu sînt persecutate şi, 

deocamdată, un preot catolic sau un pastor 

protestant are dreptul să ia cuvîntul  în fata unui 

public pro-comunist. Pentru că nici Bisericile  

din Occident nu dispun încă de suficiente echipe 

de misionari, care să ştie cum să vorbească 

oamenilor din timpul nostru: dovada, bunul meu 

paroh, de care am pomenit mai sus, pe care 

izbutise să-l încurce o seamă de năzbîtii aşa-zise  

«ştiinţifice ». 

La noi, va fi încă şi mai greu : căci oamenii 

aud întruna numai glasul «Pravdei». De aceea , 

puţinii preoţi români, care au scăpat de urgie de 

trăiesc astăzi liberi, în Occident, trebuie să se 

pregătească de pe acum, temeinic, pentru greaua 

sarcină care-i aşteptă în Ţară. S-au dus timpurile 

cînd se lupta contra inochentiştilor cu jandarmii. 

Preotul va fi obligat  să convingă cu fapta şi cu 

sufletul lui, dar şi cu ştiinţa lui de tot felul, pe 

care a învăţat-o. 

MIRCEA ELIADE 

 

 

Le Bilan 
 

Oui ! Nous avons connu une fin du mois de 

Décembre 2003 et un début de Janvier 2004 

bien mouvementés cependant bien remplis. Il 

fallait, précisément, bien finir l’année 2003 et 

en même temps conclure la période de trois ans 

2001-2003, laquelle couvre les activités de 

l’APCOR ; parallèlement sur le plan de 

l’Eparchie les activités de l’AEOR sont 

couvertes canoniquement par le charisme 

épiscopale de Sa Sainteté l’Archevêque 

Nathaniel de Detroit. D’autre part, il fallait 

conformément à la loi, procéder à la réunion 

d’une Assemblé Générale de l’Association pour 

la Pratique du Culte Orthodoxe Roumain 

(APCOR), laquelle lors des élections libres à 

bulletins secrets auxquelles ont participé les 

membres inscrits dans l’Association (APCOR – 

AECOR), devait permettre : 

1. Elections des nouveaux conseils et 

bureaux de l’APCOR et de l’AEOR 

2. Passations des pouvoirs des anciens 

Conseils et Bureaux de l’APCOR - 

comme de l’AEOR – aux nouveaux 

Conseils  et Bureaux issus des élections 

du  25 janvier 2004  

3. Prestation de serments par les nouveaux 

titulaires des Conseils et Bureaux de 

l’APCOR - comme aussi d’AEOR. Ils 

ont été désignés par vote à main levé 

collégialement par les élus des Conseils. 

Après que les titulaires du Conseil de la 

Paroisse – comme du Conseil de 

l’Evêché – avaient bien accepté de poser 

leurs candidatures. A tour de rôle à 

savoir : Président, Membres des 

Bureaux y compris le Trésorier. (voir ci 

dessus la liste nominale des titulaires et 

des fonctions dont ils sont chargés 

désormais (à savoir au cours des trois 

ans de législature 2004 – 2007) ainsi 

que la liste des tous les membres élus 

dont les conseils et Bureaux APCOR et 

AEOR). Voir compte rendu de 

l’Assemblé Générale de 25.02.04 

secrétaire Père Iulian Nistea 
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Et maintenant, venons-en à l’actualité. En 

qualité d’ancien Président du Conseil APCOR 

et, lors des nouvelles élections, ayant été élu 

conseiller titulaire du Bureaux (Epitropia), de 

l’APCOR qu’il me soit permis de faire quelque 

remarques et observations d’ordre général 

partant sut l’Identité de notre Eglise Orthodoxe 

Roumaine sise en 9 bis Rue Jean de Beauvais 

75005 Paris. Notre Eglise de Paris : les 

immeubles du 9 bis Rue Jean de Beauvais Paris 

Ve, son personnel ecclésiastique, administratif. 

Ses conseils, comités, commissions de direction 

ou gestion n’ont aucun lien avec les hautes 

autorités laïques ou religieuses de Roumanie.  

L’Eglise – notre Eglise de Paris, 9 bis Rue Jean 

de Beauvais 75005 Paris – est indépendante du 

Patriarcat et du Saint Synode orthodoxe 

Roumain de Bucarest. Notre couverture 

canonique nous a été accordé par Sa Sainteté 

l’Archevêque Nathaniel, chef spirituel de 

l’Archevêché Orthodoxe Roumain d’Amérique. 

Quant à la domiciliation et au but de notre 

Association (celle-ci représente en justice, en 

cas de litige, notre église de même que son 

Assemblé des fidèles) voici ce que dit notre 

Statut (déposé à la Préfecture en 1999) :  

Art.2 : « le siège de cette Association 

(APCOR) se trouve en 9 bis Rue Jean de 

Beauvais 75005 Paris »  

 Art. 3 : « le but de cette Association est 

de donner son appui à l’Église Orthodoxe 

Roumaine de Paris, à fin quelle puisse procéder 

à sa mission auprès des fidèles » 

 

Et encore me sera-t-il permis de tirer quelques 

enseignements pratiques et saints faits 

accomplis par nos pasteurs spirituels de cette 

Eglise  dans le cadre de cette mission auprès de 

ses fidèles. Au cours d’un demi-siècle environ, 

sur ce chemin de vérité et de souffrance, sis ou 

bâti pas à pas, en montant par les serviteurs du 

Christ et de notre Église, au cœur de ce Quartier 

Latin, lequel depuis quelques années possède 

parmi ses figures emblématiques des sages, 

poètes, martyrs de la foi ou tout simplement de 

l’humanisme, notre poète national Mihai 

Eminescu, c’est de la légitimité de cette église 

qu’il s’agit là pendant cette deuxième moitié du 

XX siècle. Elle est là en témoignage mémorial 

des heures et malheurs du « pays d’Eminescu » 

ce XXe siècle durant. Du coup il me sera permis 

d’affirmer cette légitimité dans l’action 

missionnaire auprès de ses fidèles. De Paris, de 

France, de l’Occident libre… Et dans l’action 

d’information claire – sans censure aucune – sur 

le destin dramatique de la Roumanie 

contemporaine et des Roumains, asservis par les 

événements et…surtout vassaliser par nos 

voisins impériaux – voire impérialiste ! de l’Est.  

 

Arrêtons-nous un instant sur les serviteurs du 

Christ, pères fondateurs de notre Sainte Église 

Orthodoxe Roumaine de Paris, en Terre de 

liberté, y célébrant la  Sainte Liturgie selon 

notre rite et notre Sainte Tradition Roumano-

Byzantine, y prêchant la bonne parole de 

l’Evangile de justice au cours de cette deuxième 

moitié du XXe siècle !  

Quels sont-ils ? 

 

1. Le Métropolite Vissarion Puiu (1879-1964, 

en France de 1949 à 1964) avait été 

successivement évêque d’Argesh, de Hotin (en 

Bessarabie) de 1923 à 1935 ; puis Métropolite 

de Cernauti en Bucovine de 1935 en juin 1940. 

[Note : le 28 juin 1940 un ultimatum fut adressé 

par l’URSS à la Roumanie, dont le chef d’état à 

ce moment là était le Roi Carol II. Il y céda « 

sans lutte » ! Ainsi la Roumanie fut-elle 

amputée de ses provinces historiques de l’Est : 

la Bessarabie, la Bucovine du Nord, le 

« Hertza ». Ces trois territoires habités en 

grande majorité par des Roumains (Moldaves) 

ont formé – et forment toujours – avec la partie 

qui est restée en Roumanie d’aujourd’hui (la 

Moldavie d’entre le Prut et les Carpates) – une 

vieille terre roumaine (c'est-à-dire de langue et 

tradition roumaines) appelée Moldova. Ce 

« rapt »  de guerre fut perpétué par les 

Soviétiques avec l’accord de l’Allemagne nazie. 

En application du Pacte de non-agression, dit 

Ribbentrop-Molotov, qui fut signé en 1939 par 

Staline et Hitler.] 

Dès son arrivée à Paris, en l’automne 1949, le 

Métropolite Vissarion Puiu (1879-1964) y 

fonda l’Evêché Orthodoxe Roumain de 

l’Europe Occidentale. Indépendant du 

Patriarcat Orthodoxe Roumain de Bucarest. Le 

siège domicile de cet évêché des Roumains 

« hors frontières » fut établi à notre Eglise – 

devenue Cathédrale des Trois Sts Archanges : 

Michel, Gabriel, Raphaël, sise au 9 bis Rue Jean 

de Beauvais 75005 Paris. En tant qu’évêque des 

Roumains orthodoxes – qui commençaient à 

affluer nombreux en Europe occidentale fuyant 

la Roumanie occupée par les bolcheviques - le 

Métropolite Vissarion dut se rattacher à un St. 

Synode. Ce fut le St. Synode des Russes hors-

frontières présidé par le Métropolite Philarète, 

ayant son siège à New York. Il y avant là aussi 
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le Métropolite Anastase (ancien évêque de 

Chisineu – Kichinev -) que notre Métropolite 

Vissarion connaissait bien. Celui-ci était aussi 

réfugié en l’Occident, une fois que les Russes 

soviétiques eurent occupé la Bessarabie… Et en 

1954, le Métropolite Vissarion en communion 

avec le St. Synode des Russes hors-frontières, 

auquel il appartenait, put accomplir le sacre 

d’un évêque roumain, coadjuteur, en la 

personne de l’Archimandrite  Théophile 

Ionesco, le Supérieur de l’Eglise Orthodoxe 

Roumaine de Paris. Lequel était, lui aussi, en 

rupture avec les autorités ecclésiastiques et 

laïques de Bucarest. Ce sacre épiscopal eut donc 

lieu en 1954 à Versailles, le Métropolite 

Vissarion étant assisté de l’Archevêque Jean 

Maximovici de Bruxelles et de l’Evêque 

Nathaniel (Lvov) de Carthage. Le Nouvel 

évêque, Monseigneur Théophile, devient 

pendant un temps, le vicaire du Métropolite 

Vissarion, à Paris Puis aussi, à Detroit, puis lui 

succéda, de 1958 à 1972. (Comme Supérieur de 

l’Eglise, l’Archimandrite mitré Théophile 

Ionesco exerça son sacerdoce de 1939 à 1945) 

Voici les prêtres officiants qui se succédèrent à 

l’autel de l’Eglise Orthodoxe Roumaine de 

Paris au cours de cette pérode d’après la 2e 

guerre mondiale – soit de 1946-1985.  

[Note : Cette citation est tirée de : Jean-Paul 

Besse l’Eglise Orthodoxe Roumaine de Paris 

(p.151) Ed. D.U.C. 45 Rue Remy-Dumoncel …] 

« (…) 

- 1946-1949 Archimandrite Martinien Ivanovici 

- 1952-1955 Archiprêtre Virgil Pârvănescu 

(assisté, remplacé, parfois par d’autres prêtres 

itinérants, de l’exil) 

- 1955-1958 Protosyncelle Radu Gratien 

- 1958-1985 Archiprêtre mitré Basile Boldeanu 

assisté des quatre prêtres suivants, ordonnés par 

Mgr. Théophile de Sèvres : 

- Hiéromoine Pacôme (Boldeanu) père du 

Prêtre Supérieur 

- Virgil Gheorghiu, le célèbre écrivain 

- Mircea Domitriu, ingénieur - diplômé (en 

théologie) de l’Institut orthodoxe St. Serge 

- Radu Apostolescu – professeur 

- Michel Constandache, licencié en 

Théologie de la Faculté de Bucarest. 

Licencié en droit canon de l’Institut 

Catholique de Paris. 

S’y joint – dans les années 1980 – le jeune 

prêtre Constantin Târziu, venu de Roumanie, 

par ses propres moyens. Grâce à la grève de la 

faim faite à Paris par sa sœur Mme Ileana 

Tarziu-Morel. Il continuera à se former là, en 

exil. Tous d’ailleurs, ces jeunes théologiens ou 

apprentis théologiens, mentionnés ci-dessus 

(excepté le Père Pacôme) se sont formés pour 

servir notre église – comme l’on dit en français : 

pour entrer en religion auprès du Père Basile 

Boldeanu ; et dans les parages de l’Eglise 

Orthodoxe Roumaine de Paris. 

[Note – En 1962 nous relevons l’ordination en 

hiérodiacre de Raphaël Noïca et Petru Catalin 

Bulgaras par l’évêque Théophile.] 

Dans ces lieux du Quartier Latin au pied de la 

Montagne Ste. Geneviève et du poète national 

Mihai Eminescu (lequel veille là, au-dessus du 

parvis de l’église, sur le sort de nous tous…) et 

non pas très loin de la Ste. Chapelle (de Notre-

Dame) dont l’architecte constructeur fut le 

même qui – à la même époque : il y a 600 ans 

env. – construisit notre église, collège de 

Dormans ! Monument historique de haut prix 

d’art et fleur rare sentant bon « les pays 

roumains – tous ! » et le roumain – la langue ! – 

aujourd’hui en l’an 2004 – longtemps appelé : 

le moldo-valaque ! ici dans les parages de 

l’Eglise, de la Sorbonne, du Collège de France ! 

Ce fut du temps pastoral du Père Basile 

Boldeanu à notre église et en général – de son 

long séjour à Paris – en France - que naquit et 

prit son essor un remarquable mouvement 

d’idées fortes – et parfois solidement formulées, 

dites, écrites…portant sur la Roumanie ou l’exil 

roumain (la première captive, le second libre). 

Ces idées étaient tirées de l’évangile – 

l’Evangile du roumain exilé qui pouvait être : 

« heureux et pauvre ! et éprouvé … mais aussi : 

pharisien, ou lévite !... Enfin et aussi ces idées 

pouvaient-elles être tirées de l’histoire 

contemporaine qui se déroulaient sous mes 

yeux ! De sorte que nombre des acteurs – 

parfois des protagonistes ! – et aussi de 

figurants de public assistant à ce « théâtre qui 

est notre vie » dirait Eminescu - hommes, 

femmes, jeunes gens ont hanté les locaux de 

l’Eglise Roumaine de la Rue Jean de Beauvais. 

L’ont animée notre église – l’ont défendue des 

pirates - des malfaiteurs – des tyrans ! comme 

on disait  jadis du siècle dernier. A ses débuts 

l’on y a écrit des pages mémoriales de notre 

Histoire contemporaine. En liberté ! Dans 

l’épreuve ! En chemin de vérité !  

 

Titus Barbulesco 
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Cuvântul preotului 
 

Iubiţi credincioşi, 

Hristos a înviat! 
 

Iată-ne ajunşi cu toţii în acest sfânt şi mare 

praznic al Învierii Domnului nostru Iisus Hristos, 

astăzi când toate mormintele s-au deschis şi au 

rămas goale, fiindcă „Cuvântul” despre care se 

spune în Sfânta Evanghelie a Paştilor că era „la 

început”, avea viaţă întru sine, iar la porunca Sa 

cea dintâi a creaţiunii, „s-a făcut lumină”. Lumina 

şi viaţa, dragii mei, sunt semnele nedespărţite ale 

oricărei zămisliri şi învieri, în care străluceşte tot 

omul smuls din întunericul şi din umbra morţii 

sufleteşti; în ele se îmbracă comunitatea când a 

ajuns să alunge negurile neştiinţei şi să înlăture 

toate nedreptăţile; cu ele se încununează creştinii 

când şi-au găsit rostul lor în lume. 

Toată lucrarea, iubiţi fraţi întru Hristos, a 

Mântuitorului în lume, culminând cu Crucea şi cu 

Învierea, a fost pentru om. Crucea a însemnat 

golirea, spălarea noastră de tot răul păcatului, căci 

zice „sângele lui Hristos ne curăţeşte pe noi de tot 

păcatul” (1 In. 1, 7). Învierea, fraţilor, înseamnă 

umplerea de toată bogăţia darului lui Dumnezeu, 

căci zice iarăşi „suitu-s-a în înălţime şi a dat 

daruri oamenilor” (Ef. 4, 8). 

Prin Învierea lui Hristos, iubiţi credincioşi, 

„s-au umplut toate de bucurie, şi cerul şi 

pământul”; prin ea a răsărit „lumina cea adevărată 

care luminează pe tot omul ce vine în lume”; prin 

ea s-a aprins nădejdea învierii tuturor „şi celor din 

morminte viaţă dăruindu-le”; prin ea ni s-a dat 

încredinţarea despre a noastră înviere, cu 

experienţa şi strigătul lui Toma: „Domnul meu şi 

Dumnezeul meu”. 

Iubiţi fraţi întru Hristos, în ultimii trei ani, dar 

mai ales în anii 2002-2003, binecuvântării lui 

Dumnezeu, în ciuda tuturor încercărilor şi 

proceselor care ni s-au făcut, rodul nostru prin 

binecuvântata noastră lucrare în via Domnului a 

fost deplină adusă, cu ajutorul dumneavoastră, 

prin dragostea şi înţelegerea pe care aţi arătat-o 

faţă de sfânta noastră biserică. În aceste momente 

de bucurie doresc să vă răpesc şi să vă fac părtaşi 

bucuriilor noastre în urma lucrărilor efectuate în 

aceşti câţiva ani, lucrări de o extremă urgenţă, atât 

pentru sfântul nostru locaş, cât şi pentru casa 

parohială, unde nu s-a făcut nimic de ani de zile: 

1. Instalaţia electrică din biserică şi casa 

parohială: 19.978 € 

2. Tencuirea zidului din curtea bisericii: 4.716 € 

3. Schimbarea ferestrelor de la casa parohială: 

8.071 € (18 ferestre) 

4. Acoperişul casei parohială (care numai 

bunul Dumnezeu ne-a salvat să nu cadă pe noi!): 

19.500 € – ne mai rămâne să plătim soldul 

facturii, 7.500 € 

5. Instalaţia de încălzire centrală din biserică 

şi casa parohială (anul 1999): peste 20.000 € 

6. Instalaţia pentru evacuarea gazelor arse de 

încălzirea centrală: 3.200 € 

V-am spus toate acestea, dragii mei, pentru că 

fiecare din noi, donatori, ostenitori al sfântului 

nostru locaş, are dreptul de a pune întrebări: „ce 

aţi făcut cu donaţiile voastre? ce aţi făcut cu 

talantul ce vi s-a dat vouă?” - şi de i se răspunde. 

Dragii mei, pe această cale a buletinul sfintei 

noastre biserici, iată o parte din răspunsurile la 

întrebările pe care vi le-aţi putea pune. 

Întreg consiliul parohial şi eparhial, birourile, 

dl preşedinte Mihai Kivu şi dl Liviu Popescu, dl 

trezorier Luciu Sorin, dl Mircea Constantinescu, 

preotul Constantin Târziu sunt la dispoziţia 

dumneavoastră. 

Multe mai sunt de făcut pentru slava lui 

Dumnezeu, secerişul fiind mult iar secerătorii 

puţini, chemându-vă pe toţi astfel, iubitori de cti-

torii şi făcători de bine, în sfântul nostru locaş, să 

ne ajutaţi să putem duce mai departe lucrul cel 

bun lăsat nouă de înaintaşii noştri arhierei, preoţi, 

donatori, spre îngrijire. 

Fie ca praznicul praznicelor, Învierea 

Domnului şi Dumnezeului şi Mântuitorului nostru 

Iisus Hristos, să ilumineze inimile noastre, să 

reverse dragostea Sa peste întreg neamul nostru 

românesc de pretutindeni, iar peste noi cei ce am 

primit din partea înaintaşilor noştri să ne îngrijim 

de sfântul nostru locaş, de sfânt şi de Dumnezeu 

binecuvântata biserică a lui Hristos, pe această 

tipsie de pământ românesc, tot lucrul cel bun făcut 

în aceşti câţiva ani, tot rodul mlădiţei de viţă adus 

pentru slava lui Dumnezeu să se înmulţească, ca 

în felul acesta să putem nădăjdui a sta de-a 

dreapta Dreptului Judecător. 

 

Pr. Constantin Târziu 

2 aprilie 2004 

Cuviosul Tit făcătorul de minuni 
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Scrisoare a IPS Nathaniel către clerul, 

consilierii, credincioşii şi binefăcătorii Bisericii 

Ortodoxe Române din Paris  
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Programul Sărbătorilor de Paşti 2004 
 

Ziua Sărbătoarea / Evenimentul Ora 

Sâmbătă, 

3 aprilie 2004 
Sâmbăta lui Lazăr 
(pomenirea morţilor) 

09.00: Utrenie 

10.00: Sfânta Liturghie 

18.00: Vecernie 

Duminică, 

4 aprilie 2004 

 
(9 Nissan – 2 aprilie, 

anul 30 după Hristos) 

† Duminica Floriilor (a 6-a din Post) 

Intrarea Domnului în Ierusalim 
09.00: Utrenia Duminicii 

10.00: Sfânta Liturghie 

duminică seara: începutul Săptămânii Patimilor 
18.00: Denie 

(după slujbă: spovedanie) 

Luni, 

5 aprilie 2004 

 
(10 Nissan – 3 aprilie, 

anul 30 după Hristos) 

Sfânta şi Marea zi de Luni 
Se face pomenire de fericitul Iosif cel Frumos 

(Facere 37)  şi de smochinul care s-a uscat prin 

blestemul Domnului 

(16.00: spovedanie) 

18.00: Denie 

(după slujbă: spovedanie) 

Marţi, 

6 aprilie 2004 

 
(11 Nissan – 4 aprilie, 

anul 30 după Hristos) 

Sfânta şi Marea zi de Marţi 
Se face pomenire de cele 10 fecioare din Sfânta 

Evanghelie 

(16.00: spovedanie) 

18.00: Denie 

 (după slujbă: spovedanie) 

Miercuri, 

7 aprilie 2004 

 
(12 Nissan – 5 aprilie, 

anul 30 după Hristos) 

Sfânta şi Marea zi de Miercuri 
Se face pomenire de femeia cea păcătoasă care 

a uns cu mir pe Domnul Iisus Hristos. 

(16.00: spovedanie) 

18.00: Denie 

 (după slujbă: spovedanie) 

Joi, 

8 aprilie 2004 

 
(13 Nissan – 6 aprilie, 

anul 30 după Hristos) 

Sfânta şi Marea zi de Joia  
Se face pomenire de: 

 sfânta spălare a picioarelor 

 cina cea de taină 

 rugăciunea cea mai presus de fire 

 vânzarea Domnului nostru Iisus 

Hristos 
„La ce trebuie săbii, oameni rătăciţi? 

Pentru ce cu beţe la Domnul veniţi? 

Oare nu de voie în lume-a venit 

Şi prin a Sa moarte El ne-a mântuit?” 

(09.00-10.00: spovedanie) 

 

10.00: Sfânta Liturghie a 

Sfântului Vasile cel Mare 

 

(aducerea în biserică a pâinii ce 

se numeşte „paşti”) 

Denia celor 12 Evanghelii 
(16.00: spovedanie) 

Ora 18.00 

(după slujbă: spovedanie) 
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Vineri, 

9 aprilie 2004 

 
(14 Nissan – 7 aprilie, 

anul 30 după Hristos) 

Sfânta şi Marea Vineri 
Se prăznuiesc sfintele şi mântuitoarele şi 

înfricoşătoarele patimi ale Domnului 

Dumnezeului şi Mântuitorului nostru  Iisus 

Hristos: scuipările, lovirile peste faţă, palmele, 

insultele, batjocoririle, haina de porfiră, trestia, 

buretele, piroanele, suliţa şi înainte de toate 

crucea şi moartea pe care le-a primit de 

bunăvoie pentru noi 

10.00: Sfânta Taină a 

Sfântului Maslu 

 

12.00: Punerea în mormânt 

 

18.00: Prohodul Domnului 

(cu ocolirea bisericii) 

 

 
Am luat din sfintele porunci ale 

sfinţilor apostoli să nu mâncăm în 

Vinerea Mare. Iar de este cineva 

neputincios sau prea bătrân şi nu va 

putea să petreacă postind, să i se 

dea numai pâine şi apă. 

Stih la Răstignire: 

 
Deşi mort pe cruce, 

Eşti viu Dumnezeu, 

Căci tu eşti, Cuvinte, 

Fiul lui Dumnezeu 

Stih la tâlharul cel 

recunoscător: 
Când tâlharul a strigat: 

„Doamne, pomeneşte-mă!”, 

Atunci Raiul încuiat 

Uşile şi-a descuiat 

Sâmbătă, 

10 aprilie 2004 

 
(15 Nissan – 8 aprilie, 

anul 30 după Hristos) 

Sfânta şi Marea zi de Sâmbătă 
În această sfântă şi mare zi prăznuim 

îngroparea Mântuitorului nostru Iisus Hristos şi 

pogorârea la iad, prin care neamul nostru fiind 

chemat din stricăciune, a fost mutat spre viaţa 

veşnică. 

 
Ostaşi, degeaba mai păziţi mormântul, 

Căci pe Cel ce-i Viaţa, nu-L ţine pământul. 

 (09.00-10.00: spovedanie) 

 

10.00: Sfânta Liturghie a 

Sfântului Vasile cel Mare 

(cu împărtăşirea copiilor) 

 

 

22.00: Slujba Învierii 
(împărţirea „paştilor”) 

Duminică, 

11 aprilie 2004 

 
(16 Nissan – 9 aprilie, 

anul 30 după Hristos) 

† Învierea Domnului 

Sfintele Paşti 

10.00: Dumnezeiasca 

Liturghie a Învierii 

Domnului 

 

18.00: A 2-a Înviere 

(vecernie, cu citirea 

Evangheliei în mai multe 

limbi) 

Luni, 

12 aprilie 2004 
† Sfânta zi de luni a Sfintelor Paşti 

09.00: utrenie 

10.00: Sfânta Liturghie 
18.00: vecernie 

Marţi, 

13 aprilie 2004 

† Sfânta zi de marţi a Sfintelor 

Paşti 

09.00: utrenie 

10.00: Sfânta Liturghie 

Vineri, 

16 aprilie 2004 

† Izvorul Tămăduirii 
Pomenirea sfintelor muceniţe fecioare 

Agapia, Irina şi Hionia 

09.00: utrenie 

10.00: Sfânta Liturghie 
 

H R I S T O S   A   Î N V I A T  !  
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